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               Trois lectures, un point aveugle 

Niger 
OEN-ECI, moyenne 1990 -2025 : 40,58/100 

Le profil du Niger se prête à plusieurs lectures partielles, selon le registre par lequel on l'aborde. Aucune, prise isolément, ne suffit à expliquer le 

trait le plus marquant du profil : un verrou de capacité économique qui reste hors de portée de chacun des trois autres registres, quelle que soit la 

solidité qu'on leur reconnaît par ailleurs. 

RANG 5 SUR 8 - MOYENNE 1990-2025 

 

 

   Implication pour les politiques économiques 

 

Auteur : Mounkaila Gourouza Nana Hadiza 

OEN-ECI : moyenne géométrique de quatre sous-indices (OEN-ERM, OEN-EC, OEN-IMC, OEN-MS), normalisation Min-Max, pondération égale, plancher post-normalisation. 

Échantillon : 8 économies de l'UEMOA, 1990-2025 (288 observations). Les scores présentés correspondent à la moyenne du pays sur l'ensemble de la période 1990-2025, et 

non à la valeur de la dernière année disponible ; le rang reflète la position moyenne sur cette même période. Observatoire Économique du Niger (OEN). 

L'OEN-ECI est un indice composite qui évalue, pour chaque économie de l'UEMOA, sa capacité de conversion économique c'est-à-

dire l'aptitude d'un pays à transformer les acquis de sa stabilité macroéconomique et l'efficacité de sa mobilisation des ressources internes 

en véritables capacités productives. Il ne se limite donc pas à mesurer la performance macroéconomique d'un pays à un instant donné, 

mais cherche à en évaluer la profondeur structurelle : dans quelle mesure cette performance se traduit-elle en diversification, en 

compétitivité et en intégration régionale effective. 

Le profil appelle une action à deux vitesses : consolider un registre encore en construction et convertir un registre déjà mature, sans 

attendre que l'un se substitue à l'autre. 

- Traiter l'ancrage macro comme un actif à mobiliser, non un aboutissement : Un OEN-MS de 89,70 offre une marge de manœuvre 

institutionnelle réelle. Cette marge reste à orienter explicitement vers la formation de capacités productives, faute de quoi elle demeure 

sans effet d'entraînement. 

- Faire de la gestion interne un chantier prioritaire à part entière :  À 62,12, l'OEN-IMC indique que le renforcement des 

instruments de gestion des ressources domestiques constitue, ici, un objectif en soi distinct de la seule question de leur réorientation 

vers la production. 

- Concentrer la mobilisation externe sur des projets à effet de levier productif :  À 53,26, l'OEN-ERM dispose d'une marge réelle. 

Elle gagnerait à être conditionnée à des secteurs à forte capacité de diversification plutôt qu'à des usages courants. 

 

 

▪ Première lecture l'ancrage macro-institutionnel 

À 89,70/100, la stabilité macroéconomique constitue le registre le plus abouti du profil. Elle traduit une tenue durable des grands 

équilibres budgétaires et monétaires sur l'ensemble de la période un socle institutionnel qui, pris seul inviterait à anticiper une base 

productive plus dense qu'elle ne l'est en réalité. 

▪ Deuxième lecture l'instrument de gestion 

À 62,12/100, les capacités internes occupent un registre intermédiaire, plus proche d'un chantier en construction que d'un acquis 

stabilisé. Contrairement à un ancrage macro déjà mature, les instruments de mobilisation et de gestion des ressources domestiques 

disposent ici d'une marge de progression propre, distincte de la seule question de leur orientation. 

▪ Troisième lecture : la mobilisation externe 

À 53,26/100, le recours aux ressources externes occupe une position intermédiaire, ni décisive ni marginale. Ce registre ne porte à 

lui seul, ni le diagnostic ni la solution. 

 

Le point aveugle 

Aucune des trois lectures précédentes n'explique le niveau de la capacité économique (OEN-EC : 10,85/100), 

le plus contraint des quatre registres. Que l'on parte de l'ancrage macro, de l'instrument de gestion ou de la 

mobilisation externe, l'écart avec la capacité économique demeure jusqu'à 78,85 points face au registre le plus 

favorable. Ce constat déplace le diagnostic : le verrou productif n'est pas la conséquence directe d'une faiblesse 

identifiable dans l'un des trois autres registres ; il constitue une contrainte structurelle qui leur est largement 

autonome. 
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